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LETTRE PASTORALE DE MGR NOËL SIMARD SUR LE JUBILÉ DE LA MISÉRICORDE 
 

À vous tous et toutes, chers diocésains et diocésaines, 
Salut et bénédiction dans le Seigneur ! 

 
1. C’est le 8 décembre 2015, fête de l’Immaculée Conception, que débute le Jubilé extraordinaire de la Miséricorde. Cette date 

choisie par le pape François veut souligner le 50e anniversaire de la conclusion du Concile œcuménique Vatican II qui a marqué 
une étape très importante dans le renouveau de l’Église.   

2. Dans un monde marqué par la violence, la haine, les guerres, l’injustice et le terrorisme ─ l’horreur des événements survenus à 
Paris le 13 novembre le montre bien ─ le pape François désire que les catholiques et toute personne de bonne volonté 
témoignent de l’amour miséricordieux de Dieu et reflètent la compassion de Dieu à travers leurs paroles et leurs actions. Il veut 
aussi que les catholiques redécouvrent la valeur et la nécessité du sacrement du pardon et de la réconciliation.  

3. Le pape François veut permettre à tous de faire l’expérience de la miséricorde du Père à travers la mission active de l’Église. 
D’ailleurs, le thème «Miséricordieux comme le Père» qui est tiré de l’évangile de Luc (6 : 36) nous invite à vivre la miséricorde 
comme le Père qui demande de ne pas juger ni condamner, mais de pardonner et d’exprimer l’amour du Christ sans mesure, ce 
Christ Bon Pasteur qui charge sur ses épaules l’être humain égaré.  

4. Comme le dit si bien le pape François au n° 10 du document qui annonce et explique le Jubilé et qui s’intitule «Le visage de la 
miséricorde : «La crédibilité de l’Église passe par le chemin de la miséricorde et de la compassion […]. Le temps est venu pour 
l’Église de retrouver la joyeuse annonce du pardon. Il est temps de revenir à l’essentiel pour se charger des faiblesses et des 
difficultés de nos frères. Le pardon est une force qui ressuscite en vie nouvelle et donne le courage pour regarder l’avenir avec 
espérance.»  Le Pape attend de cette Année sainte «extraordinaire» qu’elle renouvelle la vie et le témoignage des chrétiens dans 
le monde. 

5. En réponse à l’appel pressant du Pape et suite à une réflexion menée avec les membres du Bureau de l’Évêque et des 
responsables régionaux, je veux, dans cette lettre pastorale, inviter tous les diocésains et diocésaines à entrer dans ce grand 
mouvement de miséricorde et de compassion afin que leur témoignage devienne un signe efficace de la miséricorde du Père 
pour tout être humain.  

 

Plus que jamais nous sommes conviés à refléter la joie de l’Évangile et à mettre la miséricorde au cœur de notre vie chrétienne. 
La Parole de Dieu ne résonne-t-elle pas avec force et conviction comme une parole et un geste de pardon, de soutien, d’aide et 
d’amour !  

6. Pour vivre cette année jubilaire comme un pèlerinage qui se déroulera toute l’année avec des moments plus significatifs, 
plusieurs étapes et moyens nous sont offerts. Avec mes proches collaborateurs et collaboratrices, je vous propose un 
programme d’activités qui jalonneront ce chemin du jubilé dans le diocèse et que vous retrouverez sur le site internet du diocèse. 
Mais je tiens à mettre l’accent sur trois points particuliers :  

 

a) La voie du pèlerinage et de la Porte Sainte.  
Le pape François a voulu que s’ouvrent des portes de la Miséricorde dans chaque diocèse. Ces portes, similaires aux Portes 
Saintes des basiliques pontificales de Rome, permettront à ceux et celles qui ne peuvent se rendre à Rome d’effectuer le 
pèlerinage du Jubilé.  

Notre Église diocésaine ouvrira sa propre Porte de la Miséricorde dans la basilique-cathédrale Sainte-Cécile au cours de la 
célébration eucharistique du troisième dimanche de l’Avent, c’est-à-dire le 13 décembre 2015 à 10h30.  

Les fidèles de toutes les paroisses seront d’ailleurs invités à accomplir à un moment ou l’autre de l’année leur pèlerinage à la 
bsilique-cathédrale Sainte-Cécile pour obtenir les grâces spéciales du Jubilé. Un feuillet d’accompagnement sera à leur 
disposition pour vivre cette démarche. 
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b) Le sacrement du pardon.  
Comme le Carême est un temps propice à la conversion et à l’expression de la miséricorde de Dieu, profitons de cette 
saison liturgique pour proposer plus souvent ce sacrement, en expliquer la signification et le rôle dans le cheminement de foi 
par des catéchèses appropriées et adaptées et célébrons ce sacrement de la Réconciliation avec plus de ferveur. C’est dans 
cette optique que je publierai avant le Carême une lettre pastorale sur le sacrement du pardon. 

c) Les œuvres de miséricorde.  
L’Église nous propose en ce Jubilé d’accomplir des œuvres corporelles et spirituelles de miséricorde. Nous avons à 
continuer à venir en aide à ceux et celles qui, ici au Québec, ont beaucoup de difficulté à joindre les deux bouts : mères et 
pères monoparentaux, familles qui vivent avec un petit salaire, personnes en chômage ou qui vivent misérablement avec 
l’aide sociale, itinérants, jeunes sans emploi, etc.  

Notre charité et notre combat pour la paix et la justice doivent aussi rejoindre nos frères et sœurs du monde. Actuellement, 
l’accueil des réfugiés syriens nous offre une occasion unique pour apporter notre contribution et notre soutien à ces frères et 
sœurs en humanité qui fuient leur pays à cause de la violence et de la guerre.  

Nous nous devons aussi de soutenir nos frères et sœurs chrétiens du Moyen-Orient qui sont persécutés à cause de leur foi 
et qui ont décidé de témoigner de leur foi au milieu de dangers et de menaces.  

7. Profitons de ce Jubilé pour voir le monde avec les yeux de la miséricorde de Dieu. Engageons-nous dans nos communautés 
chrétiennes, dans nos familles et dans notre société, à vivre ce Jubilé comme une occasion unique de conversion, de 
cheminement, d’accompagnement et de transformation. Penchons-nous avec Dieu sur les misères des autres et répondons à 
leur soif de consolation et de miséricorde. 

  

Faisons de nos milieux de vie des « îlots de miséricorde au milieu de la mer de l’indifférence » (selon l’expression du pape 
François)! Au souffle de l’Esprit, laissons-nous modeler par le Christ Sauveur pour être des disciples «miséricordieux comme le 
Père». 

Donné à Salaberry-de-Valleyfield, le huit décembre deux mille quinze, en la fête de l’Immaculée Conception de la 
Vierge Marie. 
 
 
        Noël Simard 

Évêque de Valleyfield 
 

JUBILÉ?  ANNÉE SAINTE?  ANNÉE SAINTE EXTRAORDINAIRE?  

Qu'est-ce qu'une Année sainte?  -  L'Année sainte est une année de rémission, d'indulgence, et aussi de réconciliation, de 
conversion et de pénitence sacramentelle. Elle est aussi une année de solidarité, d'espérance, de justice et d'engagement au service 
de Dieu et des frères et sœurs humains.  

Une Année sainte extraordinaire  -  La tradition de convoquer des jubilés extraordinaires remonte au XVIe siècle. Au XXe siècle, 
1933, 1963 et 1983 ont été ainsi soulignées, pour célébrer la Rédemption par le Christ (mort à 33 ans). En 1987-1988, ce fut une 
Année mariale. Enfin, l'Année sainte extraordinaire 2016 sera placée sous le signe de la Miséricorde. 

Jubilé ou Année sainte?  -  Le nom de jubilé vient du mot hébreu yôbel, dont dérive le latin jubilare, se réjouir. Un jubilé marque 
l'anniversaire d'un événement joyeux, religieux ou profane. Dans la tradition catholique, le jubilé est aussi appelé Année sainte. À 
noter, pour la petite histoire, que le mot yôbel désigne aussi une sorte de trompette antique (une corne de bélier, en fait) qui servait, 
chez les Hébreux, précisément à annoncer l'année jubilaire. 
 

Qu’est-ce que la miséricorde?   -  « Le mot latin misericordia signifie littéralement : avoir son cœur (cor) auprès des pauvres (miseri) ; 
avoir un cœur qui bat pour les pauvres », rappelle le cardinal [Walter] Kasper. 
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L’Église a longtemps promu les « œuvres de miséricorde » : le langage peut paraître désuet, mais il recouvre des choses très 
concrètes : nourrir les affamés, abreuver les assoiffés, vêtir les personnes nues, accueillir les étrangers, les pèlerins et les gens dans le 
besoin, visiter les malades, annoncer la Bonne Nouvelle aux prisonniers et aux captifs, enterrer les morts… 

Pour parler de la miséricorde, l’hébreu biblique emploie le mot rahanim, les entrailles. Dieu lui-même se laisse remuer jusqu’aux 
entrailles. « Dieu est un Dieu qui voit la misère de son peuple et entend ses cris, explique le cardinal. Il n’est ni mort ni muet, il est un 
Dieu vivant qui se préoccupe de la détresse de l’homme, qui parle, agit et intervient, qui sauve et délivre. » 

SOURCE : http://www.la-croix.com/Religion/Spiritualite/La-misericorde-c-est-quoi-2015-04-10-1300888 

Un Jubilé de la Miséricorde: pourquoi?  -  Le mot miséricorde signifie «l'amour qui se donne à la misère» (en latin, de miseri cor 
dare). Dans la suite logique de la fête de la Miséricorde divine (deuxième dimanche de Pâques) instituée par saint Jean-Paul II, le 
pape François donne une place importante à la miséricorde, qui apparaît d'ailleurs dans sa devise. L'Année sainte extraordinaire de la 
Miséricorde a été officiellement annoncée par la lecture et la publication d'une bulle. Il est à remarquer que les évangiles lus durant les 
dimanches du temps ordinaire, durant l'année C, sont tirés de l'Évangile de Luc, qu'on appelle aussi «l'évangéliste de la miséricorde». 
 
 
 

UNE PORTE SAINTE À LA BASILIQUE-CATHÉDRALE 
 

Le 13 décembre dernier, Mgr Noël Simard a procédé à l’ouverture de la Porte 
sainte à la basilique-cathédrale Sainte-Cécile, tout comme le pape François à 
Rome et ainsi que dans toutes les cathédrales du monde entier, à l’occasion du 
Jubilé extraordinaire de la Miséricorde. Le pape François a demandé qu’une 
année spéciale soit vécue sous le signe de la bonté et du pardon à la lumière des 
événements de notre temps qui ont bien besoin de retrouver les chemins de 
l’amour et de la fraternité. 
 

Tout au long de l’année – jusqu’au 20 novembre 2016 - la population sera invitée à 
venir vivre leur pèlerinage à la basilique- cathédrale et vivre ainsi le passage de la 
Porte sainte. Un horaire des heures d’ouverture sera bientôt disponible. 
 

Qu’est-ce qu’une Porte Sainte? 

La Porte Sainte 

La Porte Sainte est habituellement scellée et est ouverte seulement pour une Année 
sainte, selon un rite qui remonte au XVIe siècle. Ainsi en est-il des Portes Saintes des 

basiliques majeures de Rome. Depuis 2013, la basilique-cathédrale de Québec fait partie de ces lieux où l'on a procédé à l'ouverture 
solennelle de la Porte Sainte. Il ne faut pas voir un rituel «magique» dans cette tradition, mais plutôt la signification d'un chemin de 
conversion et de grâce offert à chaque fidèle, pour s'unir davantage au Christ. 

SOURCE : http://onl.cecc.ca/index.php/la-liturgie-du-jour/jubile-de-la-misericorde 

Porte Sainte et Rédemption 

Lors d’un jubilé, on octroie des indulgences aux pèlerins qui franchissent le seuil de la Porte Sainte du Vatican ou de leur propre 
diocèse, qui reçoivent l’eucharistie et qui prient à l’intention du pape. 

La célébration de la miséricorde de Dieu, ajoute [le pape François], est « liée, d’abord et avant tout, au sacrement du pardon et à la 
célébration de la sainte Eucharistie, dans un esprit de miséricorde. Ces célébrations devront obligatoirement être accompagnées d’une 
profession de foi et de prières à mon intention et pour les intentions que mon cœur destine au bien de l’Église et du monde entier ». 
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Une « Porte Sainte » pour les malades, les infirmes et les prisonniers 

Les personnes confinées à leur domicile pourront obtenir une indulgence en offrant leur maladie et leurs souffrances, ajoute-t-il. Le 
pape François a également eu une pensée pour les personnes incarcérées, en faisant allusion à une tradition de l’Ancien Testament 
permettant d’amnistier les prisonniers lors d’une Année sainte. 

Une indulgence peut être octroyée à ceux qui, «bien qu’ils méritent d’être punis, ont pris conscience de l’injustice qu’ils ont commise». 
Cette indulgence ne pourra leur être octroyée que s’ils «prient et reçoivent les sacrements dans la chapelle de leur pénitencier», 
ajoute-t-il. 

«Qu’ils dirigent leurs pensées et leurs prières vers le Père chaque fois qu’ils franchiront le seuil de leur cellule, tout comme ils le 
feraient en franchissant une Porte Sainte. La miséricorde divine peut transformer le cœur des hommes et des femmes, de la même 
manière qu’il peut transformer les barreaux de leur geôle en expérience libératrice », ajoute-t-il. 

SOURCE : http://presence-info.ca/article/societe/pour-l-annee-sainte-le-pape-accroit-les-pouvoirs-d-absolution-du-clerge 

NOËL 2015 : MESSAGE DU PRÉSIDENT DE LA CECC  
MESSAGE DE NOËL 2015 DU PRÉSIDENT DE LA CECC 

Chers amis, 

La bonté surabonde! 

Ce Noël, en contrepoint aux forces destructrices de la misère et de la terreur que nous avons vues dans les derniers mois, n’oublions 
pas que la bonté surabonde! Encore mieux, préparons-nous à la souligner quand nous l’apercevons. 

Il y a quelques semaines, j’ai été invité à me joindre à un petit groupe de bénévoles qui donnent un coup de main au programme des 
petits déjeuners Out of the Cold à Hamilton. L’automne dernier, ces très bonnes personnes ont accepté de se lever tôt tous les jeudis, 
de novembre à mars, pour se rendre dans une petite cuisine pour préparer un déjeuner chaud pour plus de 120 hommes et femmes. 
Ces bénévoles font partie d’un groupe de quelque 400 personnes aussi remarquables que généreuses, qui assurent le bon 
fonctionnement du programme. Ils sont donc arrivés dans le silence des petites heures du matin et se sont mis au travail avec ardeur, 
chacune et chacun veillant à ce que tout soit prêt pour l’arrivée des invités. 

Steve m’a montré comment battre la pâte et faire cuire les crêpes. Pas trop difficile – nous 
travaillions ensemble. Deux cents crêpes plus tard, on m’a demandé d’aider Karen et Frank à 
servir le petit déjeuner : crêpes, saucisses, céréales, fruits, jus et l’incontournable thé ou café. 
Les salutations matinales étaient cordiales et sincères; on connaissait les invités, on les saluait 
par leur nom. Quand la file a commencé à diminuer, je me suis déplacé de nouveau, cette fois 
pour aider à laver la vaisselle. Ce qui m’a donné l’occasion de causer avec Rob, qui avait tout 
fait, à commencer par venir me chercher, pour que mon expérience se passe bien. Le temps 
s’est envolé, et, même avant de partir, je savais que j’avais participé à quelque chose de bien, 
quelque chose de beau, quelque chose de sacré! 

La même chose se passe tous les jours dans de nombreuses collectivités de notre pays et un 
peu partout à travers le monde. Les terroristes font peut-être les manchettes, mais la bonté simple et discrète comme celle que j’ai 
vécue ce matin-là conquiert les cœurs et les âmes. Elle a conquis la mienne et je sais qu’elle a conquis celle de nos invités. La bonté 
surabonde!   

Ce Noël, nous avons déjà amorcé l’Année de la Miséricorde promulguée par le pape François. Donner à manger à ceux qui ont faim 
est l’une des sept œuvres de miséricorde corporelle. Nombre de gens donnent à manger aux affamés tous les jours – souvent dans 
des conditions très difficiles. Quand je pense au parent célibataire et sans emploi qui se demande comment nourrir ses trois enfants, je 
sais que mes problèmes sont petits en comparaison. 
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Une douzaine de religieuses ont participé à la cérémonie de désignation de la 
« Salle des fondatrices ». On les voit ici en compagnie de la doyenne Louise 
Poirier (rang arrière, au centre) et d’Antonine Boily Bousquet, maître de 
cérémonie ayant 55 années de carrière dans l’enseignement (4e à partir de la 
gauche). On reconnaît également les membres de l’équipe du Québec dont S. 
Denise Riel, animatrice provinciale (1re à droite) 

Récemment, on m’a rappelé qu’avant le péché originel, il y avait la 
bonté originelle. Le récit biblique de la création nous rappelle que 
Dieu, considérant l’univers créé, l’a trouvé « bon ». Et l’être 
humain, « très bon ». La bonté originelle a précédé le péché 
originel, et en Jésus Christ, le premier-né, la bonté est restaurée. 

Noël est le moment pour se rappeler qu’en dépit des horreurs du 
mal, le bien surabonde. Ce Noël, sachons regarder la bonté des 
autres et laissons rayonner le bien en nous-mêmes afin que la 
miséricorde de Dieu se manifeste dans les humbles gestes de la 
bonté quotidienne. Et en voyant les bonnes actions des autres, 
reconnaissons-les et sachons les encourager. Un simple 
« merci », ce n’est pas bien difficile et ça peut faire des merveilles. 

Merci à VOUS … et Joyeux Noël à vous, à vos familles et à toutes les personnes qui vous sont chères! 

 
 
Mgr Douglas Crosby, OMI 
Évêque de Hamilton et 
Président de la Conférence des évêques catholiques du Canada 
 

 

HOMMAGE DE LA FACULTÉ DES SCIENCES DE L’ÉDUCATION AUX SNJM DU QUÉBEC  
 

La Faculté des sciences de l’éducation de l’Université 
de Montréal a rendu hommage récemment aux Sœurs 
des Saints Noms de Jésus et de Marie (SNJM), en 
désignant « Salle des fondatrices », une salle du 
Pavillon Marie-Victorin, où se tiennent les soutenances 
de thèse. « La Faculté veut reconnaître l’important 
apport des Sœurs des Saints Noms de Jésus et de 
Marie qui habitaient le Pavillon Marie-Victorin », a 
souligné la doyenne de la Faculté, Louise Poirier, 
rappelant ainsi l’existence des nombreuses écoles au 
sein de l’Institut Jésus-Marie, à l’origine du Pavillon. 
 

Présente à cette cérémonie-hommage, S. Denise Riel, 
animatrice provinciale des SNJM du Québec a tenu, 

pour sa part, à mentionner 
l’essor de la Faculté, sa 
notoriété et la solide 
expertise acquise au fil des 
années dans les domaines 
de l’enseignement et de la 
recherche. Elle a salué la 

fidélité de l’institution « à 
ses valeurs éducatives, valeurs dans lesquelles nous nous reconnaissons. » 
 

L’événement, survenu à la mi-novembre, s’inscrivait dans les activités de clôture des festivités du 
50e anniversaire de la Faculté. 
 

SOURCE : ODETTE CÔTÉ – CÔTÉ COMMUNICATIONS  450 443-8808 

Mme Louise Poirier, 
doyenne de la Faculté des 
sciences de l’éducation de 
l’U. de Mtl et S. Denise Riel, 
animatrice provinciale des 
SNJM (Québec). 
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DÉVELOPPEMENT ET PAIX : «LA PAIX SUR TERRE EST POSSIBLE» 
 

Comme la tradition le veut, vous offrirez et recevrez des cadeaux de la part de vos proches. Dans certaines parties du monde, des 
communautés pauvres et vulnérables reçoivent de la part d’entreprises des cadeaux destinés à les convaincre de renoncer aux 
ressources naturelles que la Terre leur a données. Ainsi, au Pérou, dans certaines communautés, des compagnies minières offrent 
des « cadeaux » à une certaine partie de la population en échange de son soutien, alors que d’autres membres de la communauté 
subissent des menaces. Cela a pour effet de diviser la population et les familles au lieu de les rassembler.  Arturo Castro, dirigeant de 
la communauté de Cruz Pampa, ne sait plus vers qui se tourner pour faire entendre la voix des membres de sa communauté. Le 
gouvernement péruvien octroie leurs terres aux compagnies minières sans qu’ils n’aient leur mot à dire. L’équipe de la Commission 
épiscopale sur l’action sociale (CEAS) intervient pour informer les communautés de leurs droits. Elle leur montre comment négocier 
avec les entreprises minières et avec le gouvernement, et comment utiliser la loi à leur avantage pour faire valoir leurs droits. CEAS 
est un important messager de la paix dans les collectivités péruviennes.  
 

Ce Noël, nous vous demandons de penser aux milliers d’enfants, de femmes et d’hommes qui, à travers le monde, vivent des 
situations de conflits violents ou dans des pays ravagés par la guerre.  En faisant un don à Développement et Paix, vous offrez un 
moment de répit à toutes celles et tous ceux qui croyaient avoir été oubliés en leur rappelant qu’ils ne sont pas seuls dans la 
recherche d’une paix durable.  La Paix sur Terre n’est possible qu’avec la contribution de toutes et de tous. 
 
 

MGR NOËL SIMARD A NOMMÉ OU MANDATÉ LES PERSONNES SUIVANTES EN DATE DU 15 DÉCEMBRE 2015 :  
 

À LA CURIE DIOCÉSAINE - nouvelles nominations: 
 M. Ronald Hamelin, diacre permanent, membre du Conseil diocésain du Diaconat permanent 
 M. Jacques Pelletier, diacre permanent, membre du Conseil diocésain du Diaconat permanent 
 Father Marceliano Serrato Herrera, animateur régional pour les anglophones du diocèse 

À LA CURIE DIOCÉSAINE - renouvellements:  
 M. Eddy Girard, diacre permanent et Mme Christine Lefebvre, délégués de l'Évêque au Conseil diocésain du 

Diaconat permanent 
 Mme Suzanne Lupien, membre du Conseil diocésain du Diaconat permanent 

POUR LES RÉGIONS ET LES PAROISSES: 
 Mme Claudette Veilleux, présidente d'assemblée, paroisse cathédrale Sainte-Cécile 
 Mme Gaétane Legault, présidente d'assemblée, paroisse Saint-François-sur-le-Lac 
 M. Denis Courchesne, vice-président d'assemblée, paroisse Saint-François-sur-le-Lac 
 M. Normand Joly, président d'assemblée, paroisse Sainte-Marguerite d'Youville 
 M. René Lacoste, président d'assemblée, paroisse Sainte-Philomène 
 M. Jean-Guy Leduc, président d'assemblée, paroisse Saint-Joachim 
 

Merci et félicitations à ces personnes engagées au service de notre Église! 
 
 

SONT ENTRÉS DANS LA MAISON DU PÈRE 
 

MME MARIE-PAULE FARMER (NÉE NORMAND) - décédée subitement le 27 novembre 2015 à l'âge de 80 ans, 
épouse de M. Armand Farmer. Elle était la belle-sœur de l'abbé Laurier Farmer. Les funérailles ont eu lieu le 5 
décembre en l'église de Sainte-Marthe.  
MME DIANA LAROCHE-GINCE – décédée à Salaberry-de-Valleyfield, le 25 novembre 2015 à l'âge de 76 ans. Elle 
était l'épouse de M. Lucien Gince, bénévole reconnu pour ses diverses implications entre autres dans le souper-
bénéfice pour les Œuvres de l'Évêque. Les funérailles ont eu lieu le 5 décembre en l'église Sacré-Cœur-de-Jésus, à 
Salaberry-de-Valleyfield. 
MME FALDORA LEROUX-DOUTRE - À Beauharnois, le 27 novembre 2015 à l'âge de 93 ans, est décédée Mme 
Faldora Leroux, épouse de feu Marcel Doutre. Elle était la mère de Jean (Dominicain). Les funérailles ont eu lieu le 
4 décembre à Saint-Clément de Beauharnois.  
M. ALBERT THERRIEN - décédé à Hudson, le 9 décembre 2015 à l'âge de 79 ans et 6 mois. Il était l'époux de 
Mme Micheline Martin et marguillier à la paroisse Notre-Dame-des-Champs, section Saint-Clet). Les funérailles 
ont eu lieu le samedi 19 décembre à l'église de Saint-Clet.  

 
Prières et sympathies aux familles éprouvées! 
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ÉVÉNEMENTS À VENIR 
 

      

  

13 janv. 13h30 
Histoire de l’Église au Canada avec l’abbé Gabriel Clément, salle Guy-Bélanger, Centre diocésain. Coût : 6$. 
Inscription nécessaire : 450-373-8122. 

16 janv. 9h Formation biblique de 9h à 12h  avec Daniel Racine, à la paroisse Ste-Marguerite d’Youville, Châteauguay 

16 janv. 18h 
Souper et soirée bavaroise, au sous-sol de l’église Sacré-Cœur-de-Jésus, Sal.-de-Valleyfield. Info : 450-373-
5044 

16-17 janv. Visite pastorale à Saint-Clément de Beauharnois 
17 janv.  Soirée Poker, sous-sol de l’église Sacré-Cœur-de-Jésus, Salaberry-de-Valleyfield. 

20 janv. 19h30 

La paroisse Saint-Michel vous invite à la projection publique et au lancement du documentaire LE GÉNIE DU 
LIEU réalisé par Daniel Bertolino produit par Via le Monde en collaboration avec le Musée régional de Vaudreuil-
Soulanges et la Chaire de recherche du Canada en patrimoine urbain ESG-UQAM. Ce documentaire met en 
valeur l’histoire et la restauration de ce magnifique témoin de notre passé, de notre présent et de notre avenir. 
Nous serons heureux de vous accueillir pour cet événement, qui aura lieu à l’église Saint-Michel, le 20 janvier 
2016 à 19h30, en présence du réalisateur M. Bertolino ainsi que de l’évêque du diocèse, Mgr Noël Simard. 

30-31 janv.  Visite pastorale de Mgr Simard à Sainte-Martine. 

3 fév. 13h30 
Histoire de l’Église au Canada avec l’abbé Gabriel Clément, salle Guy-Bélanger, Centre diocésain. Coût : 6$. 
Inscription nécessaire : 450-373-8122. 

6-7 fév.  Visite pastorale à Saint-Padre-Pio 

8 fév. 10h 

Venez et voyez,  L’École de Vie intérieure offre des sessions à la portée de tous sur les commentaires de 
l’Évangile du dimanche. Pour toute personne désireuse de comprendre davantage la Parole de Dieu afin de 
mieux la prier et la vivre. Il y aura rencontres à l'église Sainte-Marie-du-Rosaire, 183 rue Principale, Les Coteaux, 
les lundis  8 février et 11 avril 2016, de 10h à 12h.  Animatrice : Sœur Pauline Boisvert, c.n.d. (Montréal) 
Info : Mme Jeannine Samson 450-269-2432.

10 fév. Mercredi des Cendres – Début du Carême sous le thème «Dans la joie de ton alliance».  
20 fév. 9h Formation biblique de 9h à 12h  avec Daniel Racine, à la paroisse Ste-Marguerite d’Youville, Châteauguay 

20 fév. 9h30 
Journée de formation des marguilliers, marguillières, présidents et présidentes d’assemblée de fabrique, de 
9h30 à 16h au Centre diocésain. 

27 fév. 18h 
Souper-Spaghetti au profit de la paroisse Sacré-Cœur-de-Jésus, 202, rue Alphonse-Desjardins à Salaberry-de-
Valleyfield, le samedi 27 février 2016 à 18h.  Coût: 15$ 

4 mars 
24 heures pour le Seigneur – Une invitation du Pape à prier et à se réconcilier. Pendant 24 heures, les 
catholiques du monde entier sont invités à prier et à recevoir le sacrement de la Réconciliation. 

9 mars, 13h30 
Histoire de l’Église au Canada avec l’abbé Gabriel Clément, salle Guy-Bélanger, Centre diocésain. Coût : 6$. 
Inscription nécessaire : 450-373-8122. 

12 mars Pèlerinage diocésain à l’Oratoire Saint-Joseph, Montréal 

13 mars 
Whist amical à la paroisse Sacré-Cœur-de-Jésus, 202, rue Alphonse-Desjardins à Salaberry-de-Valleyfield, le 
dimanche 13 mars 2016. Coût: 9$ 

15 mars, 19h 
Ultreya diocésaine pour le mouvement Cursillo, avec le conférencier Bertrand Jodoin, salle Guy-Bélanger, 
Centre diocésain. 

19 mars, 9h Formation biblique de 9h à 12h  avec Daniel Racine, à la paroisse Ste-Marguerite d’Youville, Châteauguay 
22 mars, 19h30 Messe chrismale à la basilique-cathédrale, Salaberry-de-Valleyfield. 

25 mars Marche du Pardon 
25 mars Souper de la Faim à la paroisse Saint-Joachim de Châteauguay 
27 mars PÂQUES «Dans la joie de ton Esprit» 
3 avril Dimanche de la Miséricorde 

23 avril 9h30 Ressourcement à l’église Saint-Pie X sur la miséricorde, de 9h30 à 15h30 animé par Mgr Pierre Murray, C.S.S 

30 avril, 19h30 
Concert de musique sacrée, avec Dom André Laberge et Dom Minier,  à l’église Saint-Clément, Beauharnois, 
organisé par le mouvement Cursillo du diocèse. 

3 juin, 10h30 Fête du Sacré-Cœur. Messe spéciale à l’église Sacré-Cœur-de-Jésus, à Salaberry-de-Valleyfield. 

4 juin 
Festival de la Foi au Parc Sauvé, regroupant les confirmands qui ont vécu ce sacrement au cours de l’année 
comme un signe de miséricorde du Seigneur qui les appelle à être apôtres et témoins de son amour. 

10 juillet, 15h Onction des malades, Sanctuaire Notre-Dame-de-Lourdes à Rigaud. 
20 nov. 17h Vêpres de clôture du Jubilé au Monastère des Clarisses, Salaberry-de-Valleyfield. 
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Tél. 450-373-8122 poste 217  info@diocesevalleyfield.org  

L’Avent 2015 a été un temps propice pour se renouveler le cœur de lumière… 
à être: 
  

1. debout et à relever la tête car 
2. Dieu devance notre attente. 
3. Il est la joie de l’attente 
4. vécue à la manière de Marie. 

 
Noël… 
temps pour reconnaître le privilège que nous avons d’avoir la foi en un Dieu sans violence, un Dieu qui se fait 
proche, si proche de tout ce que nous vivons, comme une présence qui ne se lasse pas de nous aimer et de 

marcher avec nous. 
 
Noël… 
comme l’occasion de respirer le rêve de Dieu qui nous veut unis, dans un monde où chaque personne est 

précieuse et peut partager la couleur de ses talents. 
 
Noël… 
comme un appel à faire chaque jour reculer les murs de divisions et de rancunes, et ainsi construire des ponts de 

solidarité qui s’avèrent remèdes de paix retrouvée. 
 
En famille, comme la Sainte Famille 
 
vouloir tricoter serrés nos liens, comme une courtepointe qui saura réchauffer nos moments difficiles et embellir 
nos bonheurs d’occasion. 
 
Une nouvelle année 
 
qui ajoutera un chapitre aux événements qui font notre histoire. Reconnaissance pour tous les bons coups! 

Pardon pour les moins bons! Engagements à réaliser nos objectifs d’entraide et de mieux-être personnel et 
communautaire. 
 
Nous partons à l’aventure avec les rois mages 
 
comme des chercheurs de trésors intérieurs où l’or de notre amour, la myrrhe de nos espérances et l’encens de 

notre prière nous aideront à trouver la route du Seigneur dans notre vie de tous les jours. 
  
Avec vous je dis MERCI au Seigneur Jésus, cet Enfant de la crèche, ce Dieu-fait-homme, 
qui nous accompagne de son message toujours aussi dynamisant et de sa Présence si 
réconfortante à découvrir et accueillir comme un cadeau de VIE chaque jour. 

 
À vous tous et toutes, Un Noël de paix… Une nouvelle année de joie! 
  
André Lafleur 
Vicaire général 

 

 


